Définir sa mission dans la vie
Parvenir à la grandeur


Beaucoup d’entre nous nous examinons de très près sans constater rien de particulier. Selon le point de vue de la Torah, cette vision des choses est erronée. La Torah considère chaque individu comme absolument indispensable et conçoit la mission de chaque personne dans la vie comme absolument unique et distincte. Ce cours vise à montrer la voie pour rendre cette idée réelle en nous aidant à découvrir quel est en fait ce rôle unique. 
En découvrant notre rôle dans la vie et en réalisant l’importance vitale de chacun d’entre nous dans l’ordre des choses, il nous sera plus facile de surmonter les émotions malsaines d’envie et de jalousie qui détruisent si facilement notre bonheur dans la vie.


Ce cours traitera des questions suivantes :
· Tous les Juifs sont-ils sensés faire la même chose ?
· Comment puis-je déterminer le but qui m’est propre dans la vie ?
· Comment puis-je utiliser ma profession comme moyen de servir D. dans la voie qui m’est propre?
· Comment puis-je éviter de jalouser ceux qui me semblent plus doués que moi ?
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Introduction

Rav Mattityahou Rosenblum, Moracha – Chacun d’entre nous est un Elu.
	Le concept d’Elu est l’un des thèmes récurrents de la littérature. Du roi Arthur à Luke Skywalker nous lisons encore et encore des histoires de personnes apparemment tout à fait quelconque et se révélant être l’Elu. Ce thème n’a de cesse de résonner. Qui n’est pas ému lorsqu’Arthur retire l’épée de l’enclume et, se révélant ainsi être le vrai roi, va mener la Grande Bretagne à un âge d’or ? Tout le monde ne se réjouit-il pas lorsque Luke Skywalker s’avère être le « Dernier des Jedi » et libère sa galaxie de l’Empire du Mal ? Le plus grand phénomène culturel de la dernière décennie a sans aucun doute été l’histoire d’Harry Potter. Des millions se sont réjouis lorsque le pauvre Harry, cruellement opprimé par son oncle et sa tante, et ignorant sa vraie nature, découvrit qu’il était relié à une dimension supérieure de la réalité, qu’il était magicien. Des millions suivirent passionnément le cheminement de Harry découvrant lentement que même dans ce « monde magique » il était l’Elu doté de l’unique capacité de vaincre le meurtrier Lord Voldemort. Et des millions se réjouirent lorsque Harry accomplit son destin et vainquit le mal. 

Pourquoi de telles histoires ont-elles un intérêt universel ? D’ici la fin de ce cours, la réponse sera évidente. La puissance de ces contes vient du fait que chacun de nous s’identifie avec ces personnages. Dans la profondeur de notre âme nous reconnaissons que, dans le plan divin, chacun de nous est absolument indispensable. Non pas que nous aspirions à une célébrité superficielle, mais plutôt que chacun d’entre nous est un Elu qui a une mission unique que lui seul peut accomplir contribuant à la pleine révélation de la gloire de D. 



Première partie. Chaque personne est éminemment importante

Beaucoup d’entre nous se regardent et ne constatent rien de spécial. Même sans tomber dans le culte moderne de la vaine célébrité, la question persiste : « Dans ce vaste monde en quoi ais-je de l’importance ? Il n’y a rien de spécial à mon sujet. » Aux yeux de la Torah, cette perspective est tout simplement fausse. La Torah voit l’importance de chaque individu comme dépassant considérablement l’entendement humain.

1. Talmud Bavli (Talmud de Babylonie), Sanhedrin 37a – Chaque individu est un monde en soi.
	C’est pourquoi, l’homme a été créé unique afin de t’enseigner que détruire une vie équivaut à détruire un monde entier; et soutenir une vie équivaut à soutenir un monde entier.
C’est pourquoi chaque individu se voit dans l’obligation de dire « Le monde a été créé pour moi ».
	לפיכך נברא אדם יחידי, ללמדך שכל המאבד נפש אחת … מעלה עליו הכתוב כאילו איבד עולם מלא וכל המקיים נפש אחת … מעלה עליו הכתוב כאילו קיים עולם מלא. ... לפיכך כל אחד ואחד חייב לומר, בשבילי נברא העולם.                           




Non seulement chaque personne a une valeur infinie, mais un individu a même le pouvoir de soutenir le monde entier en perfectionnant ses traits de caractère et ses actions. 

2. Talmud Bavli, Yoma 38b – Un individu intègre suffit au maintien de la marche du monde.
	Rabbi ‘Hiya bar Abba disait au nom de Rabbi Yo’hanan, « Le monde peut exister même par le mérite d’un seul juste, comme il est écrit : « Le juste est la fondation du monde ». 
	[ואמר] רבי חייא בר אבא א"ר יוחנן אפי' בשביל צדיק אחד העולם קיים שנאמר וצדיק יסוד עולם.



3. Rambam (Maïmonide), Hilkhot Techouvah (Lois du Repentir) 3:4 – Le monde dépend de nos actions. 
	Un homme doit se voir tout au long de  l’année comme si il était à moitié méritant et à moitié coupable… S’il accomplit un acte méritoire, il fait pencher la balance favorablement à la fois pour lui et pour le monde entier, apportant ainsi à lui-même et au monde entier salut et délivrance, comme il est écrit : « Le juste est la fondation du monde ».
	צריך כל אדם שיראה עצמו כל השנה כולה כאילו חציו זכאי וחציו חייב … עשה מצוה אחת הרי הכריע את עצמו ואת כל העולם לכף זכות וגורם לו ולהם תשועה והצלה שנאמר: "וצדיק יסוד עולם".                    



Le Rambam enseigne dans les Hilkhot Techouvah (5 : 2), que chacun d’entre nous peut être aussi intègre que Moché Rabbénou (Moïse), le plus grand de nos guides spirituels! L’intégrité se développe en surmontant les épreuves que nous rencontrons dans la vie.
 
4. Rav Yits’hak Hutner, Pa’had Yits’hak, Mi’htavim 128 – Surmonter les épreuves constitue le chemin vers la grandeur.
	Il existe une conception erronée répandue parmi nous concernant notre disposition à apprécier les grands de notre peuple. Nous avons tendance à nous focaliser sur leur statut élevé actuel, négligeant de nous rappeler les nombreuses erreurs et difficultés qu’ils ont rencontrées sur leur chemin vers la grandeur. Le Roi Salomon écrivait : « Un juste tombe sept fois et néanmoins il se relève encore. » (Michlei/Proverbes 24 : 16). Les personnes mal informées supposent que cela signifie que la grandeur peut être atteinte en dépit de chutes occasionnelles. Cependant, le sage sait bien que l’intention du verset est de nous enseigner que le chemin vers la grandeur ne peut être atteint qu’en rencontrant des obstacles et en les surmontant.
	רעה חולה היא אצלנו שכאשר מתעסקים אנו בצדדי השלימות של גדולינו, הננו מטפלים בסיכום האחרון של מעלתם. מספרים אנו על דרכי השלימות שלהם, בשעה שאנחנו מדלגים על המאבק הפנימי שהתחולל בנפשם.... החכם מכל אדם אמר ''שבע יפול צדיק וקם'' (משלי כד, טז) והטפשים חושבים כי כוונתו בדרך רבותא – אע''פ ששבע יפול צדיק מ''מ הוא קם. אבל החכמים יודעים היטב שהכונה היא שמהות הקימה של הצדיק היא דרך ה''שבע נפילות'' שלו.




	Points clés de la Première Partie  

· Bien que nous ne percevions peut être pas cette vérité, la Torah exprime clairement que chacun d’entre nous est le héros d’une épopée. Chacun d’entre nous est appelé à accéder à la gloire en accomplissant sa mission dans le monde. 

· Pour atteindre la grandeur, nous devons être prêts à surmonter les nombreuses épreuves que nous rencontrerons tout au long de nos vies.





Deuxième Partie. Chacun a une mission unique  

La raison de l’importance cosmique de chaque personne est que chaque personne est absolument unique. Nous ne pouvons percevoir cette vérité. Nos yeux ne voyant qu’en surface, nous ne remarquons habituellement que les talents et capacités « exceptionnels ». Parfois nous cherchons même le succès à l’extérieur de nous-mêmes alors qu’en réalité il est en nous, si seulement nous pouvions le voir. Le judaïsme voit les choses différemment – chacun est unique, autrement il n’existerait pas. 

A Cracovie se trouve une synagogue connue comme la Choule de Izik Reb Yekale’s. La légende raconte que Izik était un homme simple, un ouvrier en bâtiment de profession, qui était hanté par le même rêve nuit après nuit. À savoir que sous un certain pont à Prague était enterré un immense trésor, qui appartiendrait à quiconque le déterrerait.

Au premier abord, Izik tint le rêve pour absurde, mais au bout d’un moment il en fit une obsession et pouvait difficilement en dormir la nuit. Bien que sa femme lui dit d’oublier cette idée folle, il décida qu’il devait se rendre à Prague et trouver le trésor. Ainsi, un jour, il prit quelques maigres provisions et partit pour Prague.

Quand Izik avait la chance d’arrêter une carriole qui passait par là, il y montait. Autrement, il allait à pied, s’arrêtant seulement à la tombée de la nuit, pour dormir à l’abri des arbres.

Après plusieurs semaines, Izik arriva à Prague et rechercha le pont qu’il avait vu dans ses rêves. Mais hélas, la police patrouillait constamment la zone et il n’y avait aucun moyen pour qu’il puisse commencer à creuser. 

Des jours durant, il rôda près du pont espérant que, peut-être, les policiers arrêteraient un moment de patrouiller, lui permettant de creuser à la recherche du trésor.

Finalement, l’une des patrouilles de police s’approcha de lui. « Pourquoi rôdes-tu constamment autour de cet endroit ? » lui demanda le policier. « Que veux-tu ici ? » 

Izik était un homme simple, et ne vit pas d’autre alternative que de dire la vérité. Il raconta son rêve au policier, lui racontant également la difficulté du long voyage qu’il avait entrepris pour arriver à Prague depuis son modeste village près de Cracovie.

Quand Izik eut fini son récit, le policier hurla de rire. « Quel idiot tu fais ! » dit-il. « Et à cause d’un rêve stupide tu es venu jusqu’ici ? Et bien, j’ai souvent eu un rêve moi aussi. J’ai rêvé que dans un tout petit village près de Cracovie il y avait une petite cabane qui appartient à un idiot nommé Izik Reb Yekale’s, et dans cette cabane se trouve un trésor extraordinaire. Crois-moi, mon ami, il n’y a pas de trésor pour toi ici. »

Anéanti, Izik rentra chez lui, pour trouver qu’en son absence les plans qu’ils avaient ébauchés avant son départ étaient devenus envisageables: ses espoirs de construire une plus grande maison étaient finalement réalisés car le prix du bois avait considérablement chuté ; le lopin de terre qu’il convoitait était disponible et à un prix abordable étant donné que les propriétaires avaient quitté l’endroit et la rumeur courait qu’ils avaient donné des ordres à leur agent de se défaire de la terre aussi vite que possible, à n’importe quel prix. Le meilleur de tout, sa femme avait appris qu’elle attendait un bébé. De toute cette bonne fortune, les projets de Izik Reb Yekale’s fleurirent, et il put construire non seulement une plus grande maison pour sa famille grandissante, mais aussi une nouvelle synagogue, plus grande, pour sa communauté. Il considérait la construction du temple comme une mitsva, en retour pour la précieuse leçon qu’il avait apprise.
 
Ni la fortune, ni la célébrité, ni le prestige, ni quoi que ce soit d’extérieur ne peuvent nous donner plus qu’un bref sentiment de satisfaction. Aussi idiot que cela puisse paraître, le seul vrai bonheur durable est en nous-mêmes  – qui, tristement, est trop souvent le dernier endroit où nous le cherchons. (Rabbi Abraham J. Twerski,M.D, Do unto others, aux editions Andrews Mc Meel, p.99.) 

1. La bénédiction que nous récitons lors du renouvellement de la lune, Sidour Art Scroll p. 612 – Chaque chose dans l’univers a un rôle.
	Source de bénédictions Tu es, D. … Qui de Sa parole créa les cieux, et du souffle de Sa bouche leurs armées. Un décret et un temps Il leur donna, afin qu’ils ne modifient pas la tâche à laquelle ils ont été assignés. Ils sont heureux et se réjouissent d’accomplir la volonté de leur Créateur…
	ברוך אתה ה'...אשר במאמרו ברא שחקים וברוח פיו כל צבאם חוק וזמן נתן להם שלא ישנו את תפקידם. ששים ושמחים לעשות רצון קונם...                  



2. Sidour Art Scroll, Commentaires, ibid. – Le principe d’avoir un rôle assigné est conçu dans la Création elle-même, et notre rôle unique est ce qui nous apporte de la joie.
	« Un décret et un temps Il leur donna » – après avoir créé les corps célestes, D. les plaça sur leurs orbites respectives, donnant à chacun un rôle immuable dans le cosmos.
 
« Ils sont heureux et se réjouissent » – en dépit de la lassitude apparente de la tâche permanente qui leur a été assignée, les corps célestes servent joyeusement leur Créateur, car ils savent qu’en accomplissant Sa volonté ils ont un rôle dans la Création. C’est une leçon pour l’homme de se délecter de l’occasion qu’il a de servir D.



3. Pirkei Avot (Les maximes de nos pères) 4 : 3 – Chacun a une place dans le plan divin.	
	Il [Ben Azzai] avait l’habitude de dire, … « Il n’est personne qui n’ait son heure, et il n’y a rien qui n’ait sa place. »
	הוא היה אומר: .... אין לך אדם שאין לו שעה, ואין לך דבר שאין לו מקום. 



4. Ram’hal (Rav Moché ‘Haim Luzzatto), Derekh Hachem (La voie de D.) 2 : 3 : 1 – Sélections de traductions de Rav Aryeh Kaplan, Feldheim – Chacun a un rôle unique dans la lutte contre le mal. 
	Le bien et le mal ont été créés dans ce monde et l’homme a été placé entre les deux. La tâche de l’homme, de manière générale, est de choisir le bien plus que le mal…

Cependant, la Sagesse Suprême a réparti des aspects variés de ce test [de choisir le bien plus que le mal] parmi les membres de l’humanité… 

De sorte que chaque individu ait sa propre part dans la bataille entre le bien et le mal. C’est sa mission et sa responsabilité dans ce monde, et, dans ce cadre, il doit aspirer au succès… A travers nos efforts conjugués, tout le travail nécessaire sera mené à bien.
	ענין העבודה שנמסרה לאדם תלוי במה שנבראו בעולם עניני טוב ועניני רע והושם האדם ביניהם לבחור לו את הטוב...



ואמנם חילקה החכמה העליונה את עניני הנסיון האלה בין אישי מין האנושי...



ונמצא לכל איש ואיש מבני האדם חלק מיוחד בנסיון ובמלחמת היצר והוא פקודתו ומשאו בעולם הזה וצריך לעמוד בו כפי מה שהוא...עד שבין כולם ישתלמו כל החלקים המצטרכים לו... 



5. Ram’hal, Messilat Yecharim (Les chemins du Juste), Ch. 1 – Chaque personne et son propre monde.
	Le fondement de la piété et la racine du service divin est la clarification par l’homme de son obligation dans ce monde.
	יסוד החסידות ושורש העבודה היא שיתברר אצל האדם מה חובתו בעולמו...                 



Clarifier son obligation et sa mission uniques dans la vie constitue la pierre angulaire du service divin.

6. Livre des prières journalières – Même dans l’étude de la Torah, chacun a son unique nature qui lui est propre.
	Accorde-nous notre part dans Ta Torah
	ותן חלקינו בתורתיך                      



7. Talmud Bavli, Berakhot 58a – Il n’existe pas deux personnes identiques.
	Celui qui voit un grand nombre de Juifs rassemblé récite la bénédiction : « Source de bénédictions… Lui dont la sagesse englobe (tous) les secrets. » Car il n’existe pas deux personnes ayant le même psychisme, ni deux personnes physiquement identiques.
 
Rachi:
« Lui dont la sagesse englobe (tous) les secrets » –  c’est-à-dire que D. connaît les pensées qui se trouvent dans le cœur de chacune de ces personnes.
	ת"ר הרואה אוכלוסי ישראל אומר ברוך חכם הרזים שאין דעתם דומה זה לזה ואין פרצופיהן דומים זה לזה.     
 





רש"י:חכם הרזים-היודע מה שבלב כל אלו.                          




8. Avraham Aryeh Trugman, The mystical power of music, p. 111 – Chaque individu a une part dans la symphonie de l’univers.
	Il est enseigné dans la tradition juive que chaque personne a une âme unique et une mission unique dans le monde. Personne ne peut accomplir la tâche d’un autre à sa place. Nous avons tous une contribution spéciale à apporter, notre propre instrument duquel jouer dans la symphonie cosmique.



	Points clés de la Deuxième Partie

· Loin de rechercher l’uniformité, le judaïsme insiste sur le fait que chaque personne a une mission unique, et tout le service de D. d’un individu doit être basé sur l’accomplissement de cette mission.



Troisième Partie. Déceler sa propre mission   

Une couturière vivant au début du 20ème siècle en Pologne, Sarah Schneirer fit une impression profonde, d’une valeur inestimable sur les femmes juives. Après des siècles de pogroms, de persécutions et de pauvreté, l’étude des matières juives avait considérablement décliné. Seul un faible pourcentage d’hommes juifs avait une véritable connaissance de leur héritage. L’instruction des femmes était encore plus négligée. Faute d’alternatives, les jeunes femmes venant de maisons pratiquantes fréquentaient des écoles non-religieuses et furent éloignées du judaïsme.

Grandement perturbée par la situation, Sarah Schneirer s’écria : « Regardez comment les filles prient sans motivation, comme si elles y étaient forcées. Certaines sont ici pour faire plaisir à leur parents ; d’autres, comme si D. avait besoin de leurs prières. Mes sœurs ! Quand comprendrez-vous que le but de notre présence sur cette terre est de servir D. ? »

Femme intelligente et chaleureuse, Sarah Schneirer avait compris que celles qui avaient quitté le judaïsme ne l’avait fait que par ignorance. Elle voulait leur montrer la grande beauté et la profondeur de la tradition juive. Les grands rabbanim de la génération bénirent son entreprise, lui souhaitant de réussir. 

En 1918, Sarah Schenirer ouvrit sa première école avec 25 filles. Ces jeunes filles aimaient approfondir leur héritage et leur religion, et de plus en plus de jeunes filles se joignirent à elles. Très rapidement, les écoles Beith Yaacov ouvrirent leur porte partout en Europe. Elle fonda aussi un séminaire pour enseignants afin de combler le besoin d’éducateurs. En 1937, on comptait 250 Beith Yaacov avec 38 000 élèves à travers l’Europe de l’Est et du Centre, ainsi que des organismes de jeunesse et des camps d’été. A l’heure actuelle, c’est le plus large système d’éducation des femmes juives dans le monde. (Jewish Women Speak About Jewish Matters, aux editions Targum.)

A. Découvrir sa mission

Si chaque personne a une mission unique, il est d’une importance vitale d’identifier clairement la nature de celle-ci.

1. Rav Chalom Brezovsky, Netivot Chalom, Vol. I, Netivei Da’at, Chapitre 6 : 2, p. 30 – L’obligation de comprendre la mission unique qui nous a été confiée.
	Avant tout, chaque personne a le devoir de réfléchir et de rechercher quelle est sa mission unique, pour laquelle elle a été envoyée dans ce monde…
	בראש כל האדם חייב להתבונן היטב ולחקור ולדעת מהי חובתו המיוחדת בעולמו, מהו הענין המיוחד שבשבילו ירד לעולם...                     



2. Rav Tsadok HaCohen, Tsidkat HaTsadik, # 154 – Si l’homme prend conscience que D. lui a donné une mission unique, il doit être persuadé qu’il a les capacités de l’accomplir avec succès.
	De la même manière que l’homme doit croire en D., il doit croire en lui-même.
	כשם שצריך האדם להאמין בהשם יתברך כך צריך אחר כך להאמין בעצמו.                      



Croire en nous-mêmes signifie croire que nous avons été dotés de la capacité d’exécuter la mission qu’Il nous a confié.  

3. Rav Shlomo Freifeld, Reb Shlomo Speaks, aux editions ArtScroll p. 121 – Une réelle connaissance de soi donne à l’homme la liberté de progresser. 
	Je réfléchis à ma propre expérience, quand j’ai finalement commencé à faire quelque chose de ma vie…, et je me rappelle clairement ce jour. En ce temps-là, j’étais à la yechiva entouré d’un groupe de jeunes gens brillants, frôlant le génie. Ils étaient mes amis, mes associés, mes exemples, et je tentais de prendre modèle sur eux. C’est alors qu’un jour, alors que j’étais assis seul dans ma chambre, je mis ma tête dans mes mains, et j’eus une discussion à cœur ouvert avec moi-même. « Tu n’es pas brillant », me dis-je, « tu n’es pas un génie ni même presque un génie. Tu dois être celui que tu es. Tu dois commencer ton étude par l’acquisition des bases fondamentales et à partir de là progresser. Il n’existe pas de raccourcis pour toi. »
Croyez moi, l’expérience fut douloureuse, j’avais senti comme si on m’avait transpercé d’un poignard. Mais ce fut ma libération, mon exode personnel. Ce jour là fut le tournant de ma vie. 



4. Rav Avi Fertig, Bridging the Gap, p. 132 – Identifier son rôle nécessite de vivre selon notre vérité intérieure et non selon les dires de la société.
	L’essence de l’homme, le vrai « moi », est à l’intérieur – et c’est ce monde intérieur avec lequel nous sommes principalement en relation. L’individualité et l’originalité doivent être nourries de l’intérieur. La conception moderne erronée est que notre individualité doit être présentée extérieurement, exposée à la vue de tous. Autrement, selon la conception erronée, en n’exprimant pas notre individualité nous retardons notre épanouissement.  La société dans laquelle nous vivons vit sa vie à l’extérieur, privilégiant le paraître à l’être. La Torah, cependant, nous demande de construire nos mondes intérieurs – d’entretenir notre individualité de l’intérieur- car ceci est l’essence de l’homme.



Ce n’est pas parce que vous n’êtes pas un célèbre pianiste de concert que vous n’avez pas de talents uniques…
 
5. Rav Beryl Gershenfeld,  Cours pour Ner LeElef – Connaître votre unique « moi » est la base de tout le reste.  
	Nos Rabbanim nous enseignent que parmi les traits de caractère qui nous aident à acquérir la Torah est le fait de connaitre sa place. La principale exigence pour un réel succès est de savoir qui nous sommes. Quoiqu’il ne soit pas prouvé que l’homme doive passer beaucoup de temps à se chercher dans les premières étapes de son développement, lorsqu’il pose les bases de sa progression future, à long terme, ceci doit être fait.  L’homme ne peut atteindre le réel succès en suivant simplement les autres. Chacun d’entre nous vient au monde avec un chorech hanechamah (racine de son âme) unique. Une  personne sera profondément concernée par le Messilat Yecharim, tandis que seul le Chaarei Techouva suscitera un changement chez une autre. Pour cette raison, le ‘Hafetz ‘Haïm dit que nous ne devons pas critiquer un livre ou un cours car même si nous ne l’avons pas apprécié (à moins qu’il ne soit franchement erroné) il peut être parfaitement adapté à un autre. De la même manière qu’une personne aura l’air ridicule à se vêtir des habits de quelqu’un d’autre, personne ne réussira vraiment en empruntant la voie d’un autre dans la vie. Il n’existe tout simplement pas d’idéal platonique de l’homme parfait. La perfection de chacun diffèrera et sera atteinte d’une autre manière. Le Netsiv (HaEmek Davar, Bamidbar/Nombres 15 : 41) dit que si quelqu’un vous demande de lui dire quel chemin il doit prendre, votre réponse devrait être qu’il doit poursuivre le chemin que son cœur désire dans la large sphère de la Torah et des mitsvot…  






B. S’introspecter et définir sa vision du monde pour mieux se connaître

Le travail consistant à découvrir son rôle unique nécessite un regard profond et honnête sur beaucoup d’aspects différents de vous-même et du monde en général.
 
1. Rav Beryl Gershenfeld – Trois choses à observer afin de déceler son unique mission. 
	· Etape 1: Dessinez un cercle portant l’étiquette « Ce que je suis capable de faire » – inscrivez-y toutes les caractéristiques qui font de vous « vous », une personne à l’écoute etc. ou peut être préférez-vous les machines aux hommes.
 
· Etape 2: Dessinez un cercle portant l’étiquette « Ce que j’aime faire » – inscrivez-y toutes les choses qui vous attirent, que vous aimez faire, que vous ayez ou non les capacités et les moyens de les accomplir.

· Etape 3: Dessinez un cercle portant l’étiquette « En quoi ma société, ma communauté et D. ont-ils besoin de moi » – inscrivez-y toutes les informations pratiques prenant en compte d’où vous venez, où vous vivrez, de la communauté à laquelle vous appartenez, et où en êtes vous en termes d’observance religieuse.



2. Rav Akiva Tatz – The Thinking Jewish Teenager’s Guide to Life, p. 79-80 – Puisque D. nous a donné les outils nécessaires à l’accomplissement de notre tâche, observer avec attention ces outils spécifiques est un moyen de l'identifier.
	Si vous étiez placé sur un chantier avec un sac à outils par un chef d’équipe intelligent, tout ce que vous auriez à faire serait de regarder autour de vous, voir ce qui est en train de se construire dans votre voisinage immédiat et quels outils vous ont été donnés. Vous sauriez alors tout de suite ce que vous avez à faire. Manifestement, vous avez été doté des outils précis dont vous avez besoin pour ce travail. La vie n’est pas une plaisanterie – vous avez une tâche à accomplir et vous avez de manière définitive été doté de tout ce dont vous avez besoin pour l’accomplir. Un examen méticuleux de votre place dans le monde et des outils que sont vos traits de caractère personnels, vous donnera une image claire de qui vous êtes et de ce que vous devez faire…

Encore une fois, les outils sont précisément adaptés au travail à effectuer. Nous comprenons que Celui qui a créé toute l’entreprise donne à chacun exactement ce dont il a besoin pour faire le travail qui lui a été attribué.



3. Rav Yerou’ham Levovitz, rapporté dans Alei Chour, Vol I, p. 146 – Avant de développer un talent quelconque, l’homme doit d’abord discerner les plus profondes qualités qui lui ont été données. Elles sont la base de tous ses actes.
	…Ce n’est qu’en conservant les qualités qui constituent déjà sa nature qu’une personne se parfait, car en réalité la base du service de l’homme est constituée uniquement des qualités qui existent déjà en lui de manière innée. S’il les conserve et les utilise correctement, ne déviant jamais de sa propre nature, il atteindra l’ultime perfection de son être. Il changera alors totalement en bien, de sorte que même ses mauvais traits de caractère deviendront totalement bons.

Chaque personne a une qualité, naturellement parfaite chez elle de sorte qu’elle ne comprend même pas la personne à qui elle fait défaut. Par exemple une personne naturellement patiente méprisera quelqu’un de coléreux, s’emportant pour un rien, alors que ce dernier aura une autre qualité faisant défaut à la première. Chaque homme a reçu une qualité particulière au travers de laquelle il peut changer et devenir totalement bon, et ceci constitue tout son travail au travers duquel il atteindra la perfection de son être…
	..... רק ע"י שמירת מעלותיו הקנויות אצלו בטבע בלבד זוכה אדם לכל שלמותו וזכותו, משום שבאמת כל יסוד עבודת האדם אינו אלא במעלות הטובות אשר הנם אצלו בטבע, שאם רק ישמור עליהן ויחזיק בהן כראוי שלא יזוז מטבעיו הטובים, מתוך זה יגיע לכל תכלית שלמותו, שכולו יתהפך לטוב ואף טבעיו ומדותיו הרעים יתהפכו לגמרי לטוב.







כל אדם יש לו מעלה מיוחדת שהנה אצלו בטבע בתכלית הטוב, עד שבמעלה זו אינו משיג כלל את חברו המושחת ומקולקל, וכמו איש מתון שלועג על חברו המושחת במדה של כעס ומתכעס על כל דבר קטן, ולעומת זה חברו הכעסן יש לו מדה אחרת טובה שבמדה זו הוא הנהו מושחת. שלכל אדם ניתנה מדה ומעלה מיוחדת שעל-ידי מעלה זו ישנה ויהפך עצמו כולו לטוב, ובזה היא כל עבודתו שמתוך זה ישיג את כל שלמותו....



4. Rav Mattityahu Rosenblum, Moracha – Des penseurs récents convergent dans la même direction que Rav Yerou’ham Levovitz et considèrent que connaître et se concentrer sur ses propres qualités constituent la clé du succès (voir Christopher Peterson, The Handbook of Positive Psychology, p. 137-162).
	Au sujet de cette idée de connaître et se concentrer sur ses propres qualités, Rav Yerou’ham laissait prévoir un développement récent dans le domaine de la psychologie. Bien qu’ils ne basent évidemment pas leurs idées sur la certitude qu’un D. parfait a donné à chacun d’entre nous un rôle précis ainsi que les moyens de l’accomplir, les fondateurs du mouvement de Psychologie Positive ont découvert que se focaliser sur nos points forts – chose qui est loin d’être naturelle pour la plupart d’entre nous – mène à un bien plus grand succès dans la vie (selon leur définition du succès).

Le problème est que la plupart d’entre nous ne trouvent pas si facile de reconnaître ses points forts. Pour cette raison, ces psychologues ont fourni une liste de qualités largement estimées dans la plupart des cultures. Ils ont constaté que même des personnes n’étant pas totalement conscientes de leurs points forts peuvent d’ordinaire trouver entre deux et cinq traits les caractérisant si on leur présente cette liste de 24 qualités possibles. Cette découverte est alors pour eux une sorte de révélation car ils reconnaissent ces qualités comme étant leur « réel moi », leur utilisation s’accompagne d’excitation et fait naître une volonté d’en apprendre davantage sur le sujet. (Christopher Peterson, The Handbook Of Positive Psychology, p. 137-162). Cette liste se trouve sur leur site internet http://www.viastrengths.org et peut constituer un instrument utile pour commencer à rechercher ces points forts. De même, le livre Now, Discover Your Strengths : How to Develop Your Talents and Those of the People You Manage  soutient que la plus grande progression dans le succès professionnel d’un individu se trouve dans la découverte et le perfectionnement de ses points forts. Ce livre fournit également une liste de 34 points forts naturels pour aider à découvrir les siens.



5. Pirkei Avot 2 : 9 ; Rabbeinou Yonah ibid. – Cette idée que chacun peut atteindre la grandeur en perfectionnant d’abord sa qualité préexistante est discutée par les Richonim (Les Sages ayant vécus entre le XIème et XVIème siècle). 
	« Quel est le droit chemin auquel l’homme doit s’attacher? »

Rabbeinou Yonah:
Il est clair que l’homme doit s’attacher à tous les bons traits de caractère. Cependant, [la Michna] veut dire que l’homme doit s’attacher à un trait de caractère particulier et se perfectionner dans celui-ci. En effet, il est préférable de se concentrer sur un trait de caractère et de s’y perfectionner, étant donné qu’il lui sera plus facile d’acquérir d’autres traits de caractère grâce à ce dernier, plutôt que de travailler sur plusieurs traits de caractère et de ne devenir parfait dans aucun d’entre eux.
	אי-זה היא דרך ישרה שידבק בה האדם.


 בכל המדות הטובות והישרות יש לאדם להדבק בהן אלא זה רוצה לומר: להדבק במדה אחת להיות שלם בה, כי טוב לאדם לאחוז באחת בשלימות ונקל אליו להשיג ממנה אל כל המדות החשובות, מהיותו בו כמה מדות ואיננו שלם באחת מהן 



6. Rav Chalom Brezovsky, Netivot Chalom, Netivei Da’at, Chapitre 6 : 2, p. 30-31 – Nos talents naturels constituent un signe majeur de notre tâche spécifique.
	L’homme doit connaître clairement  quelles sont les forces particulières dont D. l’a doté afin de les utiliser pour se rapprocher de Lui… Tant qu’il n’a pas acquis cette clarté, il est comme aveugle… Par exemple, celui qui a été béni de capacités exceptionnelles dans l’étude de la Torah doit savoir que sa mission dans la vie est de réussir dans l’étude de la Torah. De même, celui qui a une prédilection pour les actes de bonté, c’est un signe que cette qualité est à la racine de son âme.
	צריך שתהיה לו בהירות מה הם הכוחות המיחודים שחנן אותו השי"ת שעל ידם יוכל להתקרב אליו... ואם אינו מכיר את הכוח הטוב שבו, הריהו כסומא...ולדוגמא האיש שחנו השי"ת בכשרונות מעולים בתורה, עליו לדעת שיעודו בעולמו שיצליח בתורה, וכן זה שיש לו אהבת חסד, אות היא כי ענין זה שייך לשורש נשמתו...                                 



7. Netsiv, HaEmek Davar, Bamidbar, 15 : 41 – Une autre règle dans la recherche de votre rôle : faites des choses qui vous attirent votre principal objectif.
	… Si une personne vient demander  quel est le droit chemin qu’il doit emprunter dans la manière d’apprendre ou avec quelle mitsva il doit être particulièrement méticuleux, la réponse se trouve dans Kohelet (L’Ecclésiaste) : « Marche dans les voies de ton cœur ». Ce par quoi ton cœur est attiré est manifestement ce que ton âme perçoit comme étant bien pour toi.
	.... ואם בא אדם לשאול איזהו דרך ישרה שיבור לו בדרך לימודו או במה להיות זהיר טפי. ע"ז אמר קהלת והלך בדרכי לבך. מה שלבו נמשך אחריו. ברור שמזלו חזי כי זה ענין טוב לפי כח נפשו.



8. Rav Avraham Pam, Atarah LaMele’h, p. 176 – Vos tendances naturelles vous montrent quelle est votre part dans le plan divin.
	Celui qui ressent une attirance spéciale à l’égard d’un domaine particulier de bonnes actions, que ce soit l’étude de la Torah, la prière, ou les actes de bonté envers les autres, doit réaliser que ceci est son lien à l’Arbre de Vie [i.e. Torah] et c’est à travers ce domaine qu’il est enraciné dans la sainteté. C’est au travers de ce point qu’il peut se construire et s’élever [dans tous les domaines], s’il prend soin d’y investir des efforts constants, ne l’abandonnant jamais.
	כל מי שיש לו נטייה בנפשו לאיזה ענין טוב, אם בתורה אם בתפילה או בחסד, היא אחיזתו בעץ החיים, והוא שרשו בקדושה, ומנקודה זו יכול להבנות ולהתעלות הרבה, אם יתאמץ בה תמיד ולא ירפנה לעולם.                         



9. Rav Beryl Gershenfeld – Un autre bon moyen de comprendre qui vous êtes est d’analyser ce qui vous émeut lorsque vous observez le monde.
	… Le Maharal explique que Rabbi Yo’hanan ben Zakkai s’inquiétait de la progression de ses élèves, craignant qu’ils ne cherchent à grandir qu’en suivant le chemin de leur rebbe, ou se fient uniquement à leur compréhension intellectuelle de ce qui est important. Pour cette raison, il leur dit de quitter la salle d’étude et de sortir voir le monde. Chacun voit le monde différemment et quel que soit ce que chacun identifie comme étant la clé du succès, ce sera la qualité à laquelle l’étudiant était naturellement lié et qu’il doit parfaire pour atteindre la grandeur.



10. Pirkei Avot 2:9; Maharal, Derekh Ha’Haïm p. 93, ibid. – Une personne peut identifier la qualité à laquelle il est lié en analysant ce dont il fait l’éloge. 
	Chaque homme est attiré par son trait de caractère naturel et considère dignes de louanges ceux qui le possèdent… 
	וכל אדם הוא נמשך אחר מדתו לשבח אשר מדתו.... 



C. Devenir un individu accompli, raffiné

Evidemment, la Torah ne nous permet pas d’aller à l’extrême. Même si nous devons travailler sur nos points forts, nous ne devons jamais ignorer définitivement nos faiblesses dans la mesure où l’une de nos tâches importantes dans la vie – si ce n’est la tâche principale – est de réformer nos traits de caractère négatifs.

1. Rav Chlomo Wolbe, Alei Chour, Vol. I, p. 146 – Juste après avoir cité Rav Yerou’ham Levovitz au sujet de la nécessité de développer ses points forts naturels, Rav Wolbe discute de leur usage pour corriger nos faiblesses.
	Une des vérités profondes de la Création semblerait être que la nature de chaque homme correspond à sa tâche dans la vie de telle sorte que c’est précisément sa plus grande qualité naturelle qui peut triompher de son défaut le plus fondamental. Celui qui réussit à identifier sa plus grande qualité et son principal défaut a acquis une chose formidable, car il sait maintenant ce que D. attend de lui.
	ומסתמא מעמקי היצירה היא שהותאם אופי כל אדם לתעודתו בחיים כך, שדווקא מעלתו הטבעית המיוחדת תוכל להכריע את המדה הרעת השרשית אשר בו.  מי שהצליח לעמוד על מעלתו העקרית ועל השחתתו העקרית זכה לדבר גדול; מעתה הוא יודע, מה ה' אלקיו דורש ממנו. 



2. Rav Beryl Gershenfeld, Cours pour Ner LeElef – Rav Dessler partage cette même idée qu’il est nécessaire dans un premier temps de reconnaître et de travailler sur ses points forts naturels, mais il faut ensuite aller de l’avant.
	Nous devons dans un premier temps découvrir notre trait de caractère de base et travailler à le perfectionner. Mais, bien entendu, la Torah ne nous permet pas de développer uniquement nos traits de caractère naturels. Nous ne devons pas rester faible face à la difficulté et donc après, disons, cinq ans passés à développer nos points forts, nous devons commencer à travailler sur nos points faibles. Rav Dessler dit que dans un premier temps chacun doit découvrir son trait de caractère principal et travailler à le parfaire. Puis, après avoir perfectionné notre trait de caractère naturel, nous nous devons de développer les autres traits de caractère nécessaires. 



3. Rav Eliyahou Dessler, Mi‘htav M’Eliyahou, Vol. II, p. 161 – Une personne devrait constamment faire de son possible pour atteindre la perfection.
	Le point de départ du travail de l’homme est de reconnaître et de réévaluer sa qualité fondamentale, de la développer à la perfection au travers des chemins de la Torah et d’y être fidèle.
Mais il ne doit pas s’en contenter [de parfaire ses traits de caractère naturels] car il a le devoir de développer ses autres traits de caractère afin d’atteindre la perfection.  
	וראשית עבודת האדם היא שיכיר ויגלה את מדתו העיקרית הזאת, יפתחה לשלימותה על פי דרכי התורה, ויהיה נאמן לה. אך אל לו להסתפק רק בזאת, כי הרי גם המדות האחרות טמונות בחובו, וכדי להגיע לשלמות עליו להשתדל לפתח גם אותן.



4. Rav Akiva Tatz – The Thinking Jewish Teenager’s Guide To Life, p. 85 – Même si nous avons tous une unique mission, nous devons tous travailler sur une base commune.
	LE CERCLE REPOSE SUR UNE BASE

Bien sûr, il existe certaines bases dont nous avons tous besoin. Avant de commencer le sérieux travail consistant à définir votre propre cercle, vous devez acquérir certaines qualités fondamentales. Votre cercle repose sur une base qui est essentielle, et celle-ci est constituée de deux parties :

Premièrement, vous devez être un être humain intègre et raffiné. Deuxièmement, vous devez être à la hauteur de vos obligations en tant que Juif. Ce sont les qualités universelles et les éléments nécessaires avant que votre cercle puisse prendre forme : nous avons tous besoin de travailler sur notre self-control et d’affiner nos traits de caractère. Nous avons tous besoin d’apprendre les notions de considération et de souci de l’autre ainsi que beaucoup d’autres qualités. Le cercle est la constellation unique de caractéristiques qui fait de chacun d’entre nous un être distinct, mais avant de travailler à devenir cet être distinct, vous avez besoin de vous assurer que les bases sont en place et que votre cercle ait sur quoi tenir. 

A titre d’exemple: vous devez vous soumettre à certaines exigences vestimentaires avant de considérer la question du style personnel – vous devez  vous assurer que vous possédez les éléments essentiels nécessaires afin d’être décemment couvert avant de tourner votre attention sur un style particulier de vêtements qui vous plaisent : en effet vous auriez l’air ridicule en choisissant des éléments de style dans votre habillement si vous n’étiez pas encore décemment couvert ! Dans un premier temps les bases doivent être mises en place ; ensuite l’individu peut commencer à exprimer ses goûts personnels et son style.



5. Rav Yehoudah Na’hman, Derech Bélev Ich, p. 153-156 – En effet, travailler sur ses obligations de base peut être une étape nécessaire pour déterminer le rôle qui nous est propre.
	La juste manière de rechercher son chemin dans le service de D. n’est pas au travers d’expériences ou d’une réflexion sans fin. Souviens-toi plutôt de la règle suivante : plus l’homme s’adonne à l’étude de la Torah et au service divin, et remplit toutes ses obligations consciencieusement et avec joie – plus son chemin dans la vie s’éclaircira… Quand une personne s’immerge dans les quatre domaines dans lesquels nos Sages nous incitent à nous renforcer constamment – l’étude de la Torah, la prière, les bonnes actions et sa propre vocation – D. lui éclaire les yeux et l’aide à trouver la meilleure approche possible pour Le servir.
	הדרך הנכונה לחפש אחר דרך העבודה הראויה ללכת בה אינה על ידי ניסוי ותהייה. אלא יהא כלל זה מסור בידך: ככל שאדם משקיע בתורתו ועבודתו ועושה מלאכתו בנאמנות ובשמחה – כך דרכו ונתיבותיו יאירו ויבררו יותר...כאשר אדם משקיע באופן תמידי בד' הדברים הצריכים חיזוק: תורה, תפילה, מעשים טובים ודרך ארץ, ממילא השי"ת מאיר את עיניו ומסייע לו למצוא את דרך העבודה וההתקדמות הרוחנית הטובה ביותר עבורו. 



6. Chevet Moussar, Ch. 1, Paragraphe 14 – Tes points faibles sont probablement ceux auxquels tu dois attacher le plus d’importance. 
	Si l’homme est fortement attiré par une certaine activité que la Torah prohibe, ceci est une indication que surmonter cette inclinaison fait partie de son unique mission…

De même, si l’homme rencontre des difficultés inhabituelles dans l’accomplissement d’une mitsva particulière, il est à peu près certain qu’il a été envoyé dans ce monde pour accomplir précisément cette mitsva et que son mauvais penchant s’y oppose, l’empêchant de s’acquitter de son obligation et s’assurant qu’il quitte ce monde les mains vides.
	וכשם שבדבר שחושק האדם יותר ללמוד משם יבין שעל דבר זה נתגלגל להשלים...




וכדי שיבין יראה באיזה מצווה תקיף יצרו יותר לבטלה ויתחזק לקיימה, כי בוודאי על מצווה זו נתגלגל, וכדי שלא ישלים חוקו מנגדו יצרו לבטלה ולהוציאו מן העולם בידים ריקניות.



Exercice: Faites une liste des domaines dans lesquels vous ressentez les plus grandes difficultés.

7. Gaon de Vilna, Michlei 14 : 2 – Assurez-vous que votre programme d’amélioration personnelle est fait sur mesure tenant compte de vos propres besoins spirituels.
	« Celui qui suit sa propre rectitude est un homme craignant D. » Etant donné que les hommes ont différents traits de caractère, chaque individu est enclin à fauter dans certains domaines plus que d’autres. C’est pourquoi une personne doit développer son propre chemin, érigeant des mesures de protection pour lui-même dans les domaines où il est plus vulnérable, bien que d’autres, qui n’ont pas à faire face aux mêmes luttes, n’auront pas besoin de ces mesures de protection. C’est l’idée contenue dans les termes « suivre sa propre rectitude », c’est-à-dire suivre son propre droit chemin. Celui qui emprunte cette voie, en dépit du fait que les autres, qui ne comprennent pas ses raisons, le désapprouvent, craint réellement  D.
	הולך בישרו ירא ה'. כי כל אדם צריך לילך בדרכו הצריך לו, כי אין מידות בני האדם שוים זה לזה, ומחמת זה הוא רגיל בעבירה הבאה מאותה מידה, וצריך לגדור עצמו מזה מאד, ומה שאין חבירו צריך לו השמירה וחברו צריך לדבר אחר, ולכן הולך בישרו, בדרך היושר שלו, אעפ"י שבעיני הבריות הוא רע כי אינם יודעים מה שהוא צריך, ואעפ"כ הוא הולך בישרו-הוא ירא ה'.         



8. Pirkei Avot 2 : 5 – Malgré toutes les analyses méticuleuses permettant de  déterminer son rôle spécifique, parfois, par la force des choses, D. donne à l’homme un rôle différent. Dans ce cas là, l’homme peut être amené à devoir s’écarter de ce qu’il ressent être son rôle naturel.
	Là où il n’y a pas d’homme, efforce-toi d’être un homme.
	במקום שאין אנשים השתדל להיות איש.




	Points clés de la Troisième Partie

· Sachant que D. a créé chacun d’entre nous avec un rôle unique nous sommes enjoints à rechercher ce rôle. 

· Lorsqu’elle remplit ses obligations de base, une personne doit travailler d’autant plus pour discerner ses qualités spécifiques, ce qu’elle aspire à faire, et ce qui la rend heureuse. En suivant ces indications, l’homme peut commencer à comprendre et à vivre son rôle unique.

· De plus, l’une de nos tâches les plus importantes est de réformer également nos traits de caractère négatifs. 



Quatrième Partie. La profession de chacun en tant qu’élément capital de sa mission

Trouver son rôle dans la vie ne consiste pas seulement à faire des choix dans son développement personnel, dans l’étude de la Torah et dans l’accomplissement des mitsvot. L’homme doit aussi trouver une vocation qui corresponde à sa propre nature, et ne pas la voir uniquement comme un moyen de gagner sa vie.

A. Choisir une profession

1. ‘Hovot HaLevavot, Gate of Trust, Ch. 3, p. 322, aux éditions Leiberman –  L’attirance de l’homme pour une vocation particulière est un signe divin qui lui indique cette direction.
	Chaque personne a une inclinaison naturelle pour un domaine professionnel particulier plutôt que pour un autre, car D. a implanté cet attrait dans la nature de chaque personne… Lorsque l’homme éprouve une attirance pour un type particulier d’activité, et estime qu’il est fait pour cela, il doit s’investir dans cette activité et l’utiliser comme un moyen de gagner sa vie. Et il ne doit pas abandonner cette activité lorsque par moment il a du mal à subvenir à ses besoins, il doit plutôt avoir confiance en D. que Celui-ci lui donnera de quoi vivre tous les jours de sa vie.
	ולכל אדם יש חפץ במלאכה או סחורה מבלתי זולתה, כבר הטביע האל לה בטבעו אהבה וחיבה .... ומי שמוצא במידותיו וטבעו כוסף אל מלאכה מהמלאכות ויהיה גופו ראוי לה ... יחזר עליה וישים אותה סיבה להבאת מזונו. ויסבול מתקה ומרירותה. ואל יקוץ כשימנע ממנו הטרף בקצת העתים, אך יבטח באלהים שיספיק לו טרפו כל ימי חייו.                          



2. Rav Yaakov Weinberg, Careers, Hobbies & Sports for a Ben Torah, Aishaudio.com – Choisissez une vocation qui vous permettra de maintenir les priorités dans la vie. 
	Lorsque vous choisissez une vocation, assurez-vous que celle-ci vous laissera amplement le temps d’étudier la Torah, de réfléchir au but ultime de la vie, de vivre une vie juive pleine de sens. Assurez-vous de ne pas perdre de vue le but de la vie en la résumant à votre profession, et assurez-vous que la carrière que vous entreprenez vous le permettra.



B. La possibilité de servir D. à travers sa profession. 

Un Juif doit toujours se rappeler que l’homme ne révèle pas la Gloire de D. uniquement dans la salle d’étude ou la synagogue. La vocation d’une personne est aussi une voie pour servir D.

1. Rav Chlomo Wolbe, Alei Chour, Vol. I, p. 269 – Toute occupation, lorsqu’elle est exploitée correctement, peut être empreinte de sainteté et de signification religieuse.
	Les Sages racontent que (le personnage biblique) ‘Hanokh était cordonnier. « Sur chaque point qu’il cousait dans une paire de chaussures, il accomplissait des unifications des sphères célestes ». Rav Israël Salanter expliquait la forme que prenaient ces unifications : ‘Hanokh investissait une pensée méticuleuse et une intention dans chaque point de couture – son intention étant que chaque point aide à créer une chaussure confortable et robuste afin que son propriétaire en tire un maximum de profit… Lorsqu’un individu insuffle une infinie bonté et un amour des autres dans son travail, c’est la plus grande forme d’« unification » !
	איתא בחז"ל: "חנוך תופר מנעלים היה, ועל כל תפירה היה מיחד יחודים" (מדרש תלפיות, ערך חנוך). רבי ישראל סלנטר זצ"ל מבאר מה היו הכוונות ביחודים אלה: על כל תפירה התכוון שתהיה נעל חזקה וטובה, ומי שינעל אותה יהנה ממנה....כאשר אדם מכוון במעשי ידיו לחסד ולהאבת הבריות – אין לך יחוד גדול מזה!           



Il est tout simplement insensé de penser que nous ne servons D. qu’à la synagogue. Ce même D. nous a donné chaque instant de notre vie et chaque instant est sensé être utiliser à bon escient. 

2. Rav Eliyahou Dessler, Mi’htav M’Eliyahou, Vol. I, p. 313 – Chaque instant est porteur d’une mission.
	Chaque instant dans la vie de chaque créature permet une révélation unique de D. … C’est l’idée qui figure derrière le concept mentionné dans nos prières quotidiennes, que D. « chaque jour, constamment, renouvelle l’œuvre de la  Création ». Car chaque instant est un univers en soi [c’est-à-dire que la création de chaque instant est la création d’un monde nouveau.]
	כל רגע ורגע אצל כל אחד מהבראים, גילוי מיוחד הוא, דלא ניתנו שני רגעים לגילוי אחד. וזהו ענין "המחדש בכל יום תמיד מעשה בראשית, שכל רגע עולם אחר חדש הוא.                               



3. Rav Chlomo Wolbe, Alei Chour, Vol. II, p. 270 – Chaque activité a un potentiel de sainteté.  
	Dans le monde de D., il n’existe rien, aucun type d’activités qui soit dépourvu de sainteté. Là où se trouvent des traits de caractère raffinés, la bonté et l’amour du prochain, le travail effectué est élevé au niveau du service divin !
	בעולמו של הקב"ה אין שום דבר או עסק חילוני. במקום שיש מידות טובות, חסד ואהבה, מתקדשת כל המלאכה ומתרוממת לעבודת ה' ממש!                   



4. Ibid. – Toute vocation est une opportunité  pour appliquer les valeurs de la Torah aux situations réelles de la vie. 
	Chaque profession amène son propre lot de défis, que ce soit la tentation de faire payer trop cher ou de sous-payer, la difficulté d’être toujours fidèle à sa parole, de s’assurer de ne pas vendre des choses interdites, ou d’éviter des procédés commerciaux inacceptables, etc. Lorsqu’un Juif se trouve face à une telle situation, il doit savoir que c’est là sa mission –  profiter de l’occasion et observer la halakha (loi) …
	כל מקצוע ונסיונותיו. אם באונאה, או בהן צדק, אם ביחס אל הלקוחות או אל הפועלים, אם במניעה ממכירת דברים אסורים או במניעת שיטות מסחר פסולות. בבוא דבר מדברים אלה לידיו של התלמיד חכם ידע, כי זהו עבודתו, לעמוד בנסיון זה ולשמור את ההלכה....                          



5. Rav Nathan Tzvi Finkel, l’ « Ancien » de Slabodka, imprimé dans ‘Hout Chani, Vol. II p. 31 – Se relier à D. ne se limite pas aux rituels religieux, à l’étude de la Torah et à la prière.
	Beaucoup de gens pensent que le service divin et la crainte du ciel sont limités à des actions précises, à des moments précis comme un rituel religieux, l’étude de la Torah ou la prière. Ainsi lorsqu’un individu se retrouve en dehors d’un contexte de Torah officiel, il se sent vide et éloigné de D. … Mais l’homme doit se poser la question suivante : Etant donné, qu’après tout, le monde est rempli de la présence divine, cela signifie que chacune de nos actions est accomplie en présence de D. Chaque chose dans le monde dépend directement de la volonté de D. pour son existence même, et tout ce qui arrive est sous le contrôle direct de D. Ceci étant, comment est-il concevable qu’il puisse y avoir un domaine de la vie dépourvu de la possibilité d’accomplir la volonté de D. ?
	העולם חושבים כי עבודת ה' ויראת שמים נצטמצמה במעשים ידועים מיוחדים בזמנים ובמקומות מיוחדים כמו מעשי המצוות, העסק בתורה ...תפילה, וכו'. וכשרואה האדם את עצמו מוצא מחוג זה ומכלל זה של המעשים הידועים לעבוד ה' יתברך, הרי הוא מרגיש את עצמו ריקן ומורחק מעבודה ומעשים טובים...אבל הגע עצמך הרי כיון שמלא כל הארץ כבודו ולית אתר פנוי מיניה, הרי כל מעשי האדם בכל מקום שהוא ובכל זמן וזמן הלא המה במקום כבודו ית'. ובדברים שתלויים ומתקיימים ברצונו ית' והכל נעשה ונחתך בגזירתו ית', איך אפשר שלא יהיה שמה מקום לעבודתו ולמלא רצונו ית'. 



Il est inconcevable qu’un quelconque domaine de la vie ne soit pas dans les limites du service divin. 

Rabbi Finkel entreprend de citer les enseignements suivants des Sages comme preuve pour ce principe : 

6. Talmud Bavli, Ta’anit 21b – Exercer la profession de médecin requiert l’éthique médicale juive.  
	Le docteur Abba avait l’habitude d’être salué par l’Académie Céleste tous les jours. Abayé [le Maître de la Torah de la génération] ne recevait ce genre de salut qu’une fois par semaine, la veille de Chabbat… Abayé s’affligea de cette situation… Il fut informé [par les cieux] : « Tu n’es pas capable de faire ce qu’il fait ».

Quelle était la façon de faire habituelle du Docteur Abba ? Lorsqu’il pratiquait la médecine, il faisait asseoir les hommes et les femmes séparément. Lorsqu’il soignait une femme, il avait une cape spéciale ayant un trou au travers duquel il traitait l’endroit affecté, de sorte que la femme n’avait pas besoin d’être déshabillée en sa présence. Il avait une boite spéciale dans un endroit privé dans laquelle tout celui qui le voulait pouvait mettre un paiement, mais celui qui ne pouvait pas payer n’y était pas obligé. Lorsqu’un étudiant en Torah venait pour un traitement, il refusait le paiement et lui donnait même de l’argent en lui disant : « Utilise cet argent pour te remettre complètement. »
	אבא אומנא הוה אתי ליה שלמא ממתיבתא דרקיעא כל יומא ולאביי כל מעלי יומא דשבתא …. הוה קא חלשא דעתיה דאביי משום דאבא אומנא. אמרו ליה לא מצית למיעבד כעובדיה. 





ומאי הוו עובדיה דאבא אומנא? דכי הוה עביד מילתא הוה מחית גברי לחוד ונשי לחוד ואית ליה לבושא דאית ביה קרנא דהוות בזיעא כי כוסילתא כי הוות אתיא ליה איתתא הוה מלביש לה כי היכי דלא ניסתכל בה ואית ליה דוכתא דצניעא דשדי ביה פשיטי דשקיל דאית ליה שדי ביה דלית ליה לא מיכסיף כי הוה אתרמי ליה צורבא מרבנן אגרא מיניה לא שקיל ובתר דקאי יהיב ליה פשיטי ואמר ליה זיל בריא נפשך                      





(Veuillez vous référer aux cours de Moracha sur l’éthique médicale juive.)
 
7. Ibid. 22a – Tout homme peut garder l’éthique et les valeurs juives quelle que soit la profession qu’il a choisie.  
	Rabbi Broka traversait fréquemment le marché de « Left ». Le prophète Eliyahou lui rendait souvent visite. Rabbi Broka lui demanda : « Y a-t-il quelqu’un sur la place de ce marché qui soit [particulièrement] digne de la vie éternelle ? » Eliyahou répondit par la négative. C’est alors qu’un homme… entra sur la place du marché et Eliyahou le montra du doigt disant : « Cet homme est digne de la vie éternelle ». Rabbi Broka courut après l’homme en question et lui demanda : « Que fais tu dans la vie ? » … L’homme répondit : « Je suis gardien de prison. Je m’assure que les hommes et les femmes sont incarcérés séparément »…

Peu de temps après, deux autres hommes passèrent. Eliyahou fit remarquer : « Ces hommes aussi sont dignes de la vie éternelle ». Rabbi Broka s’approcha d’eux et leur demanda : « Que faites vous dans la vie ? » « Nous sommes des gens heureux » répondirent-ils. « Nous remontons le moral des personnes tristes et lorsque nous voyons des gens se quereller, nous essayons par tous les moyens de faire la paix entre eux. »
	רבי ברוקא חוזאה הוה שכיח בשוקא דבי לפט הוה שכיח אליהו גביה א"ל איכא בהאי שוקא בר עלמא דאתי א"ל לא אדהכי והכי חזא לההוא גברא דהוה סיים מסאני אוכמי ולא רמי חוטא דתכלתא בגלימיה א"ל האי בר עלמא דאתי הוא רהט בתריה א"ל מאי עובדך...... א"ל זנדוקנא אנא ואסרנא גברי לחוד ונשי לחוד ...                   






 




אדהכי והכי אתו הנך תרי אתי א"ל הנך נמי בני עלמא דאתי נינהו אזל לגבייהו אמר להו מאי עובדייכו אמרו ליה אינשי בדוחי אנן מבדחינן עציבי אי נמי כי חזינן בי תרי דאית להו תיגרא בהדייהו טרחינן ועבדינן להו שלמא.                           



	Points clés de la Quatrième Partie 

· Le Judaïsme ne se limite pas à la synagogue. Si cela nécessite plus de forces et de créativité de servir D. en se livrant à des activités n’étant pas ouvertement spirituelles, c’est pour cette raison précise que ces activités offrent une opportunité unique de servir D. Il n’existe pas d’instant sans importance pour le D. qui vous a donné cet instant.  



Cinquième Partie. Il n’y pas de place pour la jalousie
L’un des membres de la congrégation de Rabbi Meir de Premichlan vint un jour se plaindre à lui s’inquiétant du fait qu’un autre détaillant ait ouvert un magasin en concurrence avec lui. « N’as-tu jamais observé un cheval s’abreuvant à un ruisseau ? » lui demanda le Rabbi. « Tu remarqueras qu’il frappe avec ses sabots tout en s’abreuvant.

« Le cheval voit son reflet dans l’eau et pense qu’il y a un autre cheval qui risque de boire toute l’eau et qu’il n’en restera plus pour lui. Il frappe donc de ses sabots tentant de faire fuir l’autre cheval.

« Ne sois pas comme le cheval. Il y a assez dans ce monde pour toi et ton concurrent. Il ne t’enlèvera pas ce qui t’est destiné. »

Suite à cela le commerçant apporta son aide et donna suggestions et conseils à l’autre détaillant. Les deux prospérèrent, chaque magasin entretenant l’autre comme c’est souvent le cas. (Rabbi Abraham J. Twerski, M.D., Do Unto Others, Andrews McMeel Publications, p.99.) 

1. Rav Akiva Tatz – The Thinking Jewish Teenager’s Guide to Life, p. 79-80 – La confiance dans la perfection du plan divin permet une plus grande progression personnelle, du fait que l’homme se concentre sur la tâche qui lui est propre plutôt que de gaspiller son énergie à penser à celle de l’autre.  
	… Si vous pensez qu’il vous manque les outils nécessaires pour la vie, vous avez tort. Vous faites erreur soit parce que vous possédez ces outils mais vous n’en n’êtes simplement pas conscient ; soit parce que vous vous trompez au sujet de votre tâche dans la vie : vous possédez les moyens dont vous avez besoin pour remplir votre rôle, mais vous poursuivez le mauvais rôle. Le rôle que vous imaginez être vôtre est en fait celui de quelqu’un d’autre. En d’autres termes, vous n’êtes pas conscient de vos outils, ou vous n’êtes pas conscient de votre rôle. Il vous faut faire un travail sérieux afin de découvrir exactement la nature de vos outils (et les découvrir tous car rien ne vous a été donné pour être gaspillé). Vous devez également faire un sérieux travail afin de découvrir votre rôle : arrêtez de convoiter le rôle de quelqu’un d’autre et concentrez vous à trouver le vôtre.

Encore une fois, les outils correspondent exactement au travail à effectuer. Nous comprenons que Celui qui a créé toute l’entreprise donne à chaque individu exactement ce dont il ou elle a besoin pour faire le travail nécessaire…

Et [ayant compris quelle est votre tâche] si vous avez jamais été jaloux de quiconque possédant les dons ou les talents que vous souhaiteriez avoir, vous perdrez cette jalousie : s’ils ont reçus ces talents, c’est uniquement parce qu’ils sont nécessaires à l’accomplissement de leur rôle. Si vous n’avez pas ces dons particuliers, c’est que vous n’en n’avez pas besoin – les outils dont vous avez besoin vous ont été donnés ; vous ne pouvez pas utiliser les outils de quelqu’un d’autre, car ils n’ont aucun rapport avec le but de votre vie. Cette personne en a besoin, pas vous.



En développant votre réelle personnalité, vos traits de caractère et vos capacités, vous serez libéré, arrêtant de vous soucier de la vie que vous n’êtes pas sensé mener.

2. Rav Chlomo Wolbe, Alei Chour, Vol. I, p. 37 – Avoir conscience de votre propre nature vous protège de la jalousie. 
	Un individu qui se connaît, qui est conscient de sa nature, et qui sait que quoi que D. lui ait donné c’est un merveilleux cadeau  - si seulement il tirait profit de tous ses talents et de tout son potentiel, il acquerra tous les traits de caractère souhaitables. Un tel individu ne souffre pas de jalousie et n’envie pas le lot d’autrui dans la vie ! … Ne vous comparez pas aux autres. Ayez confiance en votre Créateur qui a pourvu à tous vos besoins spirituels !  
	המכיר את עצמו ויודע תכונותיו, וידע כי מה שחננו הבורא ית' –מתנה גדולה היא, ואם רק ינצל את כחותיו יגיע לכל מעלה חמודה... אדם זה אינו סובל עוד מקנאה....אל תמדוד את עצמך בקנה המדה שלהם [אחרים]. דע והאמין לבוראך, כי נתן לך כל צרכך הרוחני!                             



Cette vision du monde, non seulement, encourage une progression énorme en nous permettant de trouver et nous concentrer sur notre travail unique, mais elle nous réconforte également dans ce qui semble être nos échecs. Nous ne pouvons jamais être réellement sûrs que nous sommes en train d’échouer dans notre tâche.

3. Rav Chlomo Elyachiv, Sefer HaDei’ah 5 : 5 : 5 – Ne mesurez pas le succès de votre mission dans la vie uniquement selon un succès apparent. 
	La raison des constants bouleversements spirituels qui ont lieu dans la vie d’un homme est que la mission de l’homme est de descendre à des niveaux inférieurs afin de les affiner et de les élever. Cela permet aux étincelles de sainteté prises aux pièges dans ces niveaux d’être libérées et restituées à leur place exacte.

Cela doit nous enseigner à quel point nous devons faire attention à ne pas nous emplir d’amertume au sujet du lot spirituel que D. nous a légué, qu’il soit petit ou grand. Ou si nous sentons que nous ne réussissons pas dans le domaine spirituel comme nous le devrions, ou bien si nous sentons que nous avons plus de difficulté à gérer notre mauvais penchant que nous le devrions [nous ne devons pas devenir plus aigris.]

Car l’homme ne peut jamais savoir pour quelle tâche à accomplir il a été envoyé dans ce monde. Une personne peut avoir été envoyé [métaphoriquement] pour nettoyer  les caniveaux, pour les purifier de toute pollution, et est constamment mal à l’aise et gênée ; tandis qu’une autre a été envoyé pour orner les appartements du roi et lui confectionner sa couronne, et par là même profiter constamment de tout le confort offert par la royauté.

Ainsi le cœur de l’homme ne doit jamais sombrer à cause des vicissitudes de la vie; il doit au contraire constamment se renforcer. Seul D. connaît les secrets de Ses plans, donnant à chaque individu les tâches appropriées, permettant à chacun de réparer son essence divine ; et tous ensembles, nous jouirons de la lumière du D. Vivant.
	וזהו סוד כל הירידות והקטנות, אשר עוברים בכל עת על כל אדם. כי הנה הוא כדי לירד ולהתקרב אל אשר למטה הימנו, וכדי להעלותו, כי נעשה בזה עליית ניצו"ק מבליעתן, להוציא יקר מזולל.




 
ומזה תראה כמה צריך האדם ליזהר מאד מלהרהר אחר מדותיו של הקב"ה, להתרעם ח"ו על חלקו, אם קטן ודל הוא. או כשרואה עצמו שאינו מצליח ח"ו בחפצי שמים, וכן כאשר יש לו התגברות היצר ח"ו יותר מהראוי לו לפי דעתו.

 





כי אין אדם יודע על איזה מלאכה שולח בעולמו; זה שולח לגרוף את הביבין, לטהר אותם ולנקותם מכל חלאה וזוהמא, והוא תמיד במצור ובמצוק. וזה שולח לקשט את היכלי המלך, ולעשות עטרה על ראשו, ומתענג על זה בסגולות מלכים.  







ולזאת, אין לאדם ליפול בשביל ירידות ח"ו, אלא יתחזק את עצמו תמיד כו'. כי רק לו ית"ש לבד נתכנו עלילות, לחלק לכ"א ואחד את מלאכתו הראויה לו, לתקן את שורשו במקום עליון. וכולם יאירו באור פני מלך חיים.          



	Points clés de la Cinquième Partie

· Nombres d’entre nous passent beaucoup de temps à observer les talents et succès des autres dans divers aspects de la vie. Bien que cela puisse parfois nous inspirer à devenir plus pleinement ce que nous sommes sensés devenir, la plupart du temps cela ne fait que nous déprimer. Nos yeux ne voient pas ce que D. voit. Chacun d’entre nous a une tâche unique.

· Si nous n’apprécions pas le « succès » que nous voyons chez d’autres, c’est peut-être simplement parce que ce n’est pas le but pour lequel nous avons été créés.

· L’enseignement pratique de ce cours peut se résumer au fait que chacun d’entre nous est considéré par la Torah comme un monde en soi et le point essentiel sur lequel nous devons nous focaliser est de parvenir à la gloire en accomplissant notre rôle personnel. 



